
 

 

La louve 
 
 

 
Elle s’est emparée de mes rêves ! 

J’ai encore en tête son odeur, 

Ses yeux fauves et son air boudeur 

Et aussi cette mèche qu’elle relève. 

 

Elle s’est emparée de mes rêves ! 

Le souvenir de sa blondeur, 

Et de cet indicible bonheur 

Qu’est de prononcer son nom, Ève ! 

 
Elle s’est emparée de mes rêves, 

Et je n'ai même plus la pudeur 

De résister à ses ardeurs 

Extirpant de ma vie la sève. 

 

Elle s’est emparée de mes rêves, 

À la manière d’un maraudeur, 

Sans stratagème, avec froideur... 

Et petit à petit j'en crève... 
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